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JOE L'UNE A L'AUTRE 
PRESTATIONS COMPENSATOIRES 
AUX FEMMES COLLABORATRICES 

Un danger à éviter: le 
procès de la ménagère 

En même temps qu'il pro­
noncera la rupture du ma­

riage, qu'il décidera de la garde 
des enfants, de la pension ali­
mentaire, le juge pourra statuer 
sur la prestation compensatoire. 
C'est-à-dire qu'il pourra décider 
d'un montant d'argent à accor­
der au conjoint qui a collaboré à 
l'enrichissement de l 'autre. 

La règle de prestation compen­
satoire, disposition de la nouvelle 
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réforme du droit de la famille est 
entrée en vigueur le 1er décem­
bre. Le code civil du Québec pré­
voit l'application de la prestation 
compensatoire au moment de la 
demande en annulation de ma­
riage, en divorce, en séparation 
de corps ou, lors du décès de l'un 
des époux. Cette règle reconnaît 
un principe fondamental: celui 
qu'a chacun des époux d'exiger 
une évalutaion de sa participa­
tion à l'enrichissement de son 
conjoint. 

Pour les femmes collabora­
trices en particulier, cette mesu­
re nouvelle permet d'éliminer 
bien des injustices du passé. Car 
si le régime matrimonial du cou­
ple collaborateur n'a rien prévu 
comme partage des biens acquis 
à même la participation active 
des conjoints à l'entreprise du 
mari, si la forme d'exploitation 
de cette entreprise n'en répartit 
pas les revenus systématique­
ment selon les biens et services 
investis, cette mesure permettra 
au tribunal de rétablir l'équili­
bre. I 

En général il faudra prouver 
devant le juge que l'un des époux 
s'est enrichi par la contribution 
en biens ou en services de son 
conjoint. Mais on ne sait pas en­
core comment tout cela va s'ap­
p l i q u e r d a n s la p r a t i q u e . 
Jusqu'où ira l 'appéti t du con­
joint? Et comment le juge y réa-
g i r a - t - i l ? P a r c e que si la 
prestation compensatoire est une 
belle victoire pour les groupes de 
femmes qui l'ont revendiquée, 
elle peut receler des pièges aus­
si. Il se pourrait qu'à la limite, 
selon l'interprétation ou l'usage 
que l'on veut faire de cette nou­
velle mesure, les femmes soient 
encore les dindons de la farce. 
Comment? Je ne suis pas certai­
ne que l'hypothèse soit fondée, 
mais il faudrait éviter de faire, 
en cour, le procès de la ménagè­
re. 

Le procès de 
la ménagère 

Prenons l ' exemple suivant . 
Une femme, mère de deux en­
fants qui n'a jamais travaillé à 
l'extérieur pour s'occuper essen­
tiellement de son mari et de ses 
enfants, est abandonnée après 20 
ans de mariage. Comment calcu-
lera- t -e l le sa pa r t i c ipa t ion à 
«l'enrichissement du conjoint»? 

On peut faire le calcul fantai­
siste suivant: son mari a fait, 
pendant ces années un salaire 
moyen de $20.000. Elle va donc 
additionner dans la colonne cré­
dit les tâches qu'elle a effectuées 
au cours de sa vie d'épouse et de 
mère: menus, ménage, gardien­
nage, courses, comptabilité, se­
c r é t a r i a t , éduca t ion , et j ' e n 
passe. Elle peut choisir de calcu­
ler un taux horaire forfaitaire, 
on a r r i v e tout de m ê m e , en 
moyenne à un salaire de $200.00 
par semaine. Elle peut se servir 
de l 'argument que son mari au­
rait dû débourser de fortes som­
mes pour fa i re exécu te r ses 
tâches par un domestique. 

Si on multiplie $200.00 sur 20 
ans, on arrive à la fabuleuse 
somme de $208,000.00. Est-ce le 
montan t qu 'e l le va r é c l a m e r 
comme prestation compensatoi­
re? Sans doute pas. Son mari n'y 
arriverait pas, puisque dans la 
majorité des familles moyennes, 
les seuls acquis sont en général 
une maison (payée peut-ê t re 
après 20 ans, d'une valeur mar­
chande de $50.000.), d'une auto 
d'une valeur de $9,000. qui n'est 
pas entièrement payée et d'un 
petit pécule à la banque qui os­
cille autour de $15,000. 

Que va faire le mari pour se 
dé fendre? S'il veut ê t r e mé­
chant, c'est là que ça risque de 
se corser. Il pourrait dire que sa 
femme s'est très mal occupée 
des enfants, qui étaient généra­
lement mal entretenus, que le 
ménage a été fait le plus souvent 

| par une femme de ménage, que 
les repas à la maison étaient du 
«réchauffé», qu'il avait droit 
aux «faveurs» de sa femme une 
fois par mois, et encore!, et que 
pour ce peu de services elle a été 
tout de même logée, nourrie, en­
tretenue, véhiculée, toutes va­
cances payées pendant 20 ans. 

Ca semble farfelu? Possible. 
Attendons de voir comment cela 
va se passer dans le futur. 

L'amour, Peau 
fraîche et la loi 

Pour éviter ce genre de problè­
me au moment de la dissolution 
du mariage, il faut, aussi pra-
doxal que cela puisse paraître, 
bien se protéger quand on est en 
amour, et qu'on pense que...ça 
va durer toujours. 

L'amour, l'eau fraîche ...et la 
loi est une brochure du Conseil 
du statut de la femme réalisée 
en collaboration avec le ministè­
re de la Justice, qui vise à infor­
mer les couples qui se préparent 
au mariage et leur fournit une 
foule d ' informat ions qui leur 
permettront de faire des choix 
éclairés. Les décisions prises au 
moment du mariage peuvent af­
fecter la condition économique 
de l'un ou l 'autre époux. 
. Parmi les sujets abordés, il y a 

les mariages religieux et civil, 
les droits et devoirs des époux, 
leur nom, le choix du régime ma­
trimonial, le testament, la pro­
tection de la résidence familiale, 
etc. 

La brochure , est disponible 
chez les curés de paroisse, les 
ministres du culte, les services 
de préparation au mariage et 
chez les protonotaires du Palais 
de Justice. On peut aussi en faire 
la demande au ministère de la 
Justice, direction des Communi­
cations. A Montréal, 873-6743, à 
Québec, 613-5140. 

Marie 
Quat'Poches 

La garderie populaire Marie 
Quat'Poches a choisi de vous of­
frir, pour sa campagne de finan­
cement, un petit livre de recettes 
sympathique: «Les p' t i tes re­
cettes de Marie Quat'Poches». Il 
contient 95 recettes simples et ef­
ficaces, des conseils sur l'ali­
mentation, etc. 

La garderie, située à Ste-Thé-
rèse, a besoin de $5,000. pour 
combler son déficit et on compte 
sur la vente du livre de recettes 
pour atteindre cet objectif. Il se 
vend à $6.50. Si vous cherchez un 
cadeau de dernière minute com­
muniquez avec la garderie en té­
l é p h o n a n t au 435-3505 ou en 
écrivant au 115 est rue Blain-
ville, Ste-Thérèse, J7E 1M1. 

Centre 
St-Louis 

Avec le réaménagement de ses 
locaux, la ga rde r i e populaire 
Centre St-Louis, dispose actuel­
lement d'une vingtaine de places 
disponibles pour des enfants de 
15 mois à 5 ans. C'est au 2015 rue 
Gilford à Montréal. 521-7450. 

YMCA 
centre ville 

Cela fait déjà quelques années 
que le YMCA est accessible aux 
femmes en ce qui a trait aux ac­
tivités physiques. Mais si vous 
voulez savoir de manière plus 
précise quel genre de program­
me on vous propose, on vous invi­
te gratuitement à compter de ce 
soir à une «semaine de participa­
tion». 

Ce soir c'est la Condition physi­
que et le r a c k e t b a l l , demain 
mardi, Tauto-défense et le vol­
leyball, mercredi, la danse aéro­
bie (un cocktail suivra), jeudi, 
danse MMM et muscu la t ion , 
vendredi, participation libre et 
visi tes guidées . Les act ivi tés 
commencent à 17h 30. N'oubliez 
pas que c'est gratuit. Apportez 
vos vê tements , chaussures de 
sport, raquettes, etc. 

C'est au 1450 rue Stanley. Pour 
plus de rense ignements : 849-
8393. 

JEUX VIDÉO OBSCÈNES: « CUSTER'S RE VENGE» INTERDIT AU PAYS 

Une victoire des femmes; 
guerre reste encore à faire 

Le général Custer traverse 
l'écran qui est son champ de 

bataille, harcelé, poursuivi par 
une nuée de flèches indiennes. Il 
se dir ige implacab lement vers 
l'Indienne ligottée au poteau. S'il 
ne s'est pas fait avoir par les 
flèches, vous gagnez des points, 
mais vous gagnez davantage si le 
général réussit à pénétrer l'In­
dienne,, à la violer. Chaque coup 
por té a u g m e n t e les poin ts du 
joueur. 

ANNE RICHER 

Car il s'agit bien d'un jeu. Un 
jeu video amér ica in , « Custer ' s 
Revenge», (la revanche du Géné­
ral Custer) qui a connu en quel­
ques mois aux E t a t s - U n i s un 
succès retentissant, en dépit des 
pousuites dont il fait l'objet dans 
certains États, de la part de grou­
pes de femmes et d'autochtones. 
Le gouvernement canadien, après 
avoir été alerté, l'a finalement in­
terdit la semaine dernière le ju­
geant obscène. Mais il s'en est 
fallu de peu pour que des fonction­
naires des douanes à Ottawa, fas­
sent e n t r e r au pays « Cus te r ' s 
Revenge», avant que le ministre 
Pierre Bussières n'intervienne. 

La b a t a i l l e a c h a r n é e pour 
l'interdiction de Custer's Revenge 

photo J.-Y. Létourneau, LA PRESSE 
Diane Ampleman de la Voix des 
Femmes, mouvement qui a pris le 
leadership dans la lutte pour Tinter-
diction au pays du jeu video « Cus­
ter's Revenge». 

au pays a duré trois semaines. La 
Voix des Femmes, a réussi avec 
la col laborat ion de plus de 35 
autres groupes de pression, par 
une stratégie spontanée à harce­
ler les députés, les ministres par­
t i c u l i è r e m e n t M. P i e r r e 
Bussières, ministre des Douanes 
et Assises et Judy Erola ministre 
d'Etat fédéral à la Condition fémi­
nine; à tenir des réunions dans 
plusieurs g r andes villes cana­
diennes. De plus, des individus, 
femmes et hommes, ont fait en­
quête chez tous les marchands de 
jeux video, pour savoir si le jeu 
était attendu et quelle était leur 
attitude face à ce nouveau mar­
ché. 

«C'est une victoire. Mais on ne 
pourra pas toujours tout arrêter, 
déclare Diane Ampleman de la 
Voix des Femmes. La compagnie 
qui fabrique Custer 's Revenge, 
prévoit en mettre 25 ou 27 autres 
sur le marché. L'histoire du Géné­
ral n'est que le premier d'une 
série qui devrait être acessible 
avant la fin de 83. Il faut absolu­
ment que les groupes de pression 
se mettent à la tâche de soumettre 
des recommandations au gouver­
n e m e n t f é d é r a l , d a n s le but 
d ' identif ier c la i rement les cri­
tères d'obscénité». 

Parce que si la loi ne juge pas de 
tels produits illégaux, chaque fois 

que les groupes voudront ag i r 
pour leur interdiction après leur 
acceptation par les douanes, ils 
devront entreprendre des procé­
du re s l éga l e s t r è s c o û t e u s e s , 
qu'ils ne peuvent pas assumer. 

« Custer 's Revenge, n 'es t pas 
seulement obscène. Il est aussi 
violent, sexiste et raciste», préci­
se Diane Ampleman. Au cours de 
leur enquête, les groupes ont dé­
couvert d'autres jeux, catalogués 
«pour adultes seulement», qui, en 
principe ne sont pas accessibles 
aux mineurs, et qui, dans la prati­
que risquent de se retrouver dans 
les familles. «Le cas des jeux est 
différent de celui des films porno­
graphiques, explique Diane Am :  

pieman, en ce sens qu'ils exigent 
la participation active de Pindivii-
du. La violence et le viol sont de­
venus des jeux, c'est cela qu'il 
faut réaliser». 

A l'issue d'une rencontre récen­
te qui faisait le bilan de ces se­
maines de lutte, les membres des 
groupes ont adopté quelques re­
commandations: organiser un col­
loque avec tous les groupes afin dé 
clarifier la notion d'obscénité et 
de faire des recommandations au 
gouvernement; créer un comité 
chargé de sensibiliser la popula­
tion au retour éventuel de tels 
jeux. 

Portant des pancartes sur lesquelles on peut lire, par exemple* que la porno- des hommes ont manifesté samedi devant un magasin de la chaîne Red Hot 
graphie fait des profits en utilisant la souffrance des femmes, des femmes et Video à Vancouver. Photo CP 

VENTE DE FILMS «PORNOS» SUR CASSETTES 

La chaîne Red Hot Video, cible 
de centaines de manifestants 

! r 

VANCOUVER (UPC) — Des 
centaines de personnes ont 

manifesté, samedi, devant quatre 
magasins de la chaîne Red Hot Vi­
deo en Colombie-Britannique pour 
protester contre la vente et la 
location de films pornographiques 
sur cassettes auxquelles s'adonne, 
selon eux, la compagnie. 

Les manifestantes et manifes­
tants, portant des pancartes et 
criant des slogans, ont déambulé 
simultanément devant les maga­
sins de la chaîne à Vancouver, 
Victoria, Prince George et Kelow-
na. Au moins deux cents person­
nes se sont rassemblées devant le 
magasin de Vancouver. Les mani­
festations avaient été organisées 
par une coalition de groupements 
de femmes de la Colombie-Britan­
nique. , 

Le mois dernier, cinq bombes 
ont détruit deux magasins de la 
compagnie et une autre bombe a 
été découverte dans un autre ma­
gasin avant qu'elle n'explose. Le 
«Wimmin's Fire Brigade» avait 
revendiqué les attentats. 

Un porte-parole des manifes­
tants à Vancouver a déclaré que 
la coalition espérait obtenir la fer­
meture de ces magasins en exer­
ç a n t des p r e s s i o n s a u p r è s du 
gouvernement de la province pour 
qu'il modifie la loi actuelle concer­
nant la pornographie. Il a ajouté 
que d'autres manifestations au­
raient lieu cette semaine pour nui­
re aux activités de la compagnie. 
«Je suis persuadée que notre ma­
nifestation nuit aux affaires du 
magasin, a déclaré une partici­
pante, et que la compagnie ne 
pourra tenir le coup si nous pour­
suivons notre lutte. Quand nous 

manifestons ainsi, personne n'ose 
entrer dans les magasins», a-t-elle 
ajouté. 

A la suite des attentats à la bom­
be qui ont complètement détruit 

un magasin de Vancouver et en­
dommagé lourdement un autre, la 
police n'a effectué aucune arres­
tation et n'a pas de suspects ou 
suspectes en vue. Par ailleurs, le 

magasin de Port Coquitlam où une 
bombe a été découverte a fermé 
ses portes le sept décembre der­
nier par crainte de nouveaux at­
tentats. 

UNE AVENTURE À PROPOS D'UN DIAMANT 
li 

La Panthère Rose a donné 
naissance à une industrie 

LOS A N G E L E S ( A P ) — 
Tout a c o m m e n c é quand 

Blake Edwards et Maurice Ri-
chlin ont combiné leurs talents 
de scénaristes-dialoguistes pour 
mettre au monde une aventure 
comique à propos d'un diamant. 
Vingt ans plus tard, la Panthère 
Rose avait donné naissance à 
huit film et à une industrie. 

La Panthère Rose a le don 
d'ubiquité, son image efflanquée 
caracolant dans les publicités té­
lévisées et dans les dessins ani­
més. Il existe des poupées, des 
jouets et toutes sortes de sous 
produits de la panthère. 

Le septième des films, La piste 
de la Panthère Rose,va sortir 
prochainement sur les écrans. 
L'été prochain, ce sera au tour 
de La malédiction de la Panthère 
Rose. 

Edwards est un cinéaste de la 

troisième génération. Il est ex-
traordinairement prolifique. Il a 
trouvé le temps d'écrire et de di­
riger The great race. Darling 
Lili, 10, S.O.B., et Victor Victoria 
en plus de marquer les deux der­
nières décades avec son félin fai­
seur de dollars. 

« Maurice Richlin, qui avait 
gagné un Oscar Pillow talk, était 
venu me voir avec une idée que 
j ' a i aimée et nous avons com­
mencé à écr i re l 'histoire, ra-
conte-t-il». Edwards était alors 
sous contrat avec Mirisch Co. qui 
fut d 'accord pour produire la 
Panthère Rose. Un seul ennui, 
t rouver un comédien. Finale­
ment quelqu'un eut l'idée de Pe­
te r Sel lers , un comédien que 
Edwards connaissait vaguement 
pour faire l'Inspecteur Clouseau. 

« J 'ai rapidement vu quelques 
uns de ses films, mais ça n'avait 

rien à voir avec Clouseau, dit Ed­
wards. On a condensé son rôle 
pour le premier film, parce qu'il 
n'avait pas le temps». La Pan­
thère Rose était un succès en 
1963, tellement bien que le per­
sonnage de Clouseau était inté­
gré à une autre histoire en 1964. 
En 1968, Clouseau était joué par 
par Alan Arkin, puis en 1975, 
c'était de nouveau Peter sellers 
dans Le retour de la Panthère 
Rose, puis en 76, La Panthère 
Rose frappe encore. 

Deux ans après la mort de Sel­
lers, Edward a réalisé que les 
bout de film tournés en trop pou­
vaient lui permettre d'en sortir 
un autre. Edward pense mainte­
nant que la Panthère Rose est 
une grosse affaire et que si Clou­
seau ne peut plus être joué par 
quelqu'un d'autre, le célèbre ins? 
pecteur peut toujours avoir un< 
successeur. 
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Vous avez détruit toute la crédibilité 
de l'État québécois à tous points 
de vue. 

VOUS N'ALLEZ TOUT DE MÊME PAS 
DÉCRÉTER LE CHAOS SOCIAL ! 

A 
* w% All iance des pro fesseurs de Montréal 

SURMON­

TEZ LA 

SURALI­
MENTATION 

SA VICTIME A 16 ANS 

Violeur au large 
Agé de 35 à 45 ans, il a les cheveux longs 
et bruns et il porte une moustache de 

même couleur. Il mesure environ 5 pieds et 8 
pouces, et il pèse 145 livres. Il a de fortes 
épaules. L ' i n d i v i d u en question voyagerait à 
bord d'une voiture bleu «gros modèle», genre 
Pontiac, à l'intérieur gris. 

Cette description est celle qu'a donnée une 
ado lescen te de 16 ans d'un inconnu qui 
l'aurait enlevée de force dans le quartier Du-
vernay, à Laval, pour la conduire dans le parc 
industriel Centre, à Chomedey, et la violer, 
dans l'automobile. 

La jeune fille venait de descendre d'un au­
tobus, boulevard de la concorde, et se diri­
geait chez elle, vers 23h, lundi, lorsqu'un 
homme l'a saisie et frappée plusieurs fois à la 
figure. Il l'a ensuite entraînée dans une voitu­
re stationnée le long de la rue, laissant libre 
cours à ses sombres desseins dans un lieu dé­
sert du parc industriel. Il a ensuite abandonné 
la victime en bordure de l'autoroute 440. 

SI LA SOLITUDE EST LOURDE ET STÉRILE 

AMOUR 
Nous saurons vous écouter, vous 
comprendre et vous aider. AVEC 
C'est bien plus facile à deux. 

AMOUR est plus qu'une agence 
de rencontres, c'est l'AMOUR à son sens propre. 

1151 * t . rve ShtnVoob, writ 802, Montrtd H»415 Tél.: 526 -4467 

U h à 21h — S a m . l l h a 15h 

Notre 
solde incroyable 

se continue 

i 

Inscrivez-vous chez les Weight Wat­
chers et apprenez comment dominer 
vos fringales. Dites adieu aux mauvai­
ses habitudes alimentaires et prenez de 
bonnes habitudes qui deviendront une 
seconde nature chez vous. Vous pour­
rez ainsi perdre du poids, une fois pour 
toutes. 

JOIGNEZ LES WEIGHT WATCHERS® 
Perdez du poids à tout jamais 

POUR •inscription 10 S 

• classes hebdomadaires 5 S 
•1ère classe: total 15 S 

MONTRÉAL: 

7 2 7 - 3 7 8 8 
tar* litcitn Ml I K 1SI2. srstnttMi il ta strut M Tii ran iimas 

DE RÉDUCTION 

SUR VÊTEMENTS 
D'AUTOMNE ET 

D'HIVER 
Offrez-vous tous les vêtements dont vous rêvez: 
robes, manteaux, ensembles, costumes, 
vêtements de cocktail et de soirée, blouses, 
chandails, chandails de cachemire, tricots et 
ensembles de sport. Ne tardez pas, venez tôt 
pour profiter d'un meilleur choix chez 

1243, BOULEVARD LARD VILLE MONT-ROYAL 

Sans les mains... 
Un homme d'affaires du Nouveau-Bruns-
wick a inventé cette ceinture qui permet à 
un enfant de se déplacer sur un lit d'hôpi­
tal sans toutefois encourir de risques de 
tomber. Jusqu'ici, on a utilisé des ceintu­
res moins flexibles qui occasionnaient des 
plaies de lit. Jose Sanchez Giraldez a dé­
voilé sa ceinture Segufix lors d'une confé­
rence sur la technologie médicale, la 
semaine dernière, à Toronto. photo PC 

Le prix à Reuter 
PARIS (AFP-Reuter) — Le prix inter­

national de journalisme Bernard J . Ca­
banes 1982, créé pour distinguer un reportage 
ou une enquête d'une agence de presse a été 
décerné vendredi à un journaliste de l'agence 
britannique Reuter, Nicholas Moore, 41 ans, 
spécialiste des problèmes d'énergie, pour sa 
couverture des réunions de l'Organisation des 
pays exportateurs de pétrole (OPEP). 

Moore est entré à Reuter en 1964. 11 a été 
correspondant en Grande-Bretagne, en Inde, 
au Kenya, au Pakistan, en Tanzanie et en 
Zambie. 

Il a « couvert » depuis trois ans de nombreu­
ses conférences sur l'énergie, dont les ré­
unions de l 'OPEP. 

Ty Breiz 
Dans l'histoire des crêperies 
bretonnes de Montréal celle 

de Ty Breiz remonte au début 
des années 50. Rue Rachel; tout 
près du Parc Lafontaine, cette 
maison est sans doute mainte­
nant la plus vieille ayant la crêpe 
pour enseigne et, surtout, pour 
spécialité puisque de crêperie 
toute simple elle est devenue un 
restaurant. 

Au cours des années et au fur 
et à mesure de son évolution Ty 
Breiz a laissé à l'écart le côté un 
peu folklorique de son identifica­
tion. Les coiffes ne sont plus à la 
mode, les images de paysages 
bretons et la vue plongeante sur 
le plan de travail des crèpières 
ne font pas partie du décor. En 
p e t i t e s s a l l e s s u c c e s s i v e s , 
claires et chaleureuses, le res­
taurant se développe avec sim­
plicité, misant beaucoup plus sur 
l ' a c c u e i l et la gent i l lesse du 
service que sur tous les artifices 
suggestifs possibles. Selon ses 
goûts ou ses humeurs on peut 
toujours t rouver là une place 
confortable. 

La carte est la même toute la 
journée et le menu d'affaire ne 
fait pas partie des options du 
midi. Le service suggère même 
de partager certains plats dont, 
par exemple, la fameuse salade. 

C'est une laitue Boston ($3.50), 
défaite et reconst i tuée feuille 
par feuille en intercalant entre 
chacune une vinaigrette de style 
mayonnaise à la moutarde. Pour 
deux ou pour trois une seule est 
suffisante. La feuille est belle, la 
vinaigrette trop fortement mou-
tardée pour ne pas jouer un rôle 
anesthésiant sur la suite. 

Ty Breiz complète la présenta­
tion de ses crêpes par quelques 
spécialités gratinées. La coquille 
de fruits de mer en fait partie 
($7.95). La portion est fort géné­
reuse (et pourra i t , elle aussi , 
ê t r e pa r tagée pour constituer 
u n e e n t r é e r a i s o n n a b l e ) . De 
petites crevettes au goût agréa­
ble , des pé tonc le s à cuisson 
juste, une sauce blanche liante 
sans lourdeur, une saveur géné­
rale qui s'équilibre bien font de 
ce plat nourrissant une dégusta­
tion légère. 

Les crêpes explorent tous les 
domaines qu'elles peuvent enva­
hir. En version salée celle qui 
combine champignons, jambon, 
fromage ($6.10) ressemblait à 
toutes ses soeurs, pâte un peu 
sèche, bizarrement sucrée, re­
pliée sur des champignons sans 
goût et sur une tranche de jam­
bon fine au point de disparaître. 

Pour ceux qui ont encore faim, 
ou pour ceux qui n'aiment que 
les desserts, la maison propose 
un gâteau breton aux pommes 
($1.50) qui aurait pu être très 
bon si les fruits avaient eu quel­
que saveur. 

Corbeille de pain : belle et 
blanche. 

Tasse de café : bonne ($1.00). 
Eau embouteillée : ($1.15). 

TY BREIZ 
933 est Rachel 
521-1444 

Pour ses 42 ans, Denise Dussault 
aimerait rencontrer sa vraie mère 

QUEBEC (PC) — Des femmes 
de 30 et 40 ans qui cherchent leur 

mère. Sans gène, ni fausse pudeur et 
avec plus de détermination que ja­
mais depuis que le gouvernement 
québécois a jeté en travers de leurs 
recherches la loi 89 qui rend encore 
plus difficiles les retrouvailles entre 
mères et enfants selon la chair. 

« Je vais avoir 42 ans lundi et je se­
rais si heureuse que ma mère natu­
relle m'appelle pour me souhaiter 
bonne fête. » Denise Dussault, alias 
Jacqueline Vallières, née le 13 décem­
bre 1940 à la Crèche Saint-Vincent-de-
Paul, n'est pas la seule femme de 40 

AUX ÉDITIONS LA PRESSE 
Des CADEAUX pour tous les goûts et tous les budgets 

ans à chercher ses origines biologi­
ques. 

Hélène Drolet, alias Marie-Viola 
Pasteur, 42 ans, mère de quatre en­
fants, déclare : « Mes anniversaires 
ont toujours un arrière-goût amer. Je 
pense immanquablement à une mère 
et me demande quel drame elle a 
vécu ce jour - là . Je voudrais tant 
savoir ce qu'elle est devenue. » 

Trous de m é m o i r e ? Non, m a i s 
« trous de personnalité » que vivent 
ces femmes et tous ceux et celles qui, 
comme elles, veulent savoir d'où ils 
viennent, de qui ils sont nés. 

« C'est comme si nous étions de gé­
nération spontanée, sans parents, ni 
ancêtres. C'est comme si, sur terre, 
tout avait commencé avec nous, re­
marque Gisèle Falardeau, alias Ma-
rielle Gosselin, 31 ans. Il y a comme 
un vide dans nos vies, un grand trou 
noir où sont ensevelies nos racines. » 

« Il n'y a pas d'endroits où je ne 
cherche pas : dans la rue, les centres 
commerciaux, les salles d'attente, y 
compris dans mon entourage, pour­
suit Gisèle, alias Marielle. Partout, je 
scrute les visages, à l'affût du moin­
dre indice. » 

LA JOIE DES FETES 
COMMENCE CHEZ 

r • 

i 

« 

«L'Iran ne reprendra ses 
relations diplomatiques 
avec le Canada que si 
Ottawa présente des 
excuses pour avoir fait 
sortir clandestinement 
d'Iran six Américains 
durant la crise des otages 
fin 1979...* 

(Les dépêches) 

Évadés d'Iran 
Jean Pelletier et Claude Adams 

LISEZ LE RÉCIT EXTRAORDINAIRE DE CETTE ÉVASION 
L'UN DES PLUS SPECTACULAIRES ÉPISODES 

D'ASTUCE ET DE COURAGE DES TEMPS MODERNES 

La fine cuisina italienne 
Pasquale Carpmo et Judith Drynan 

Cet ouvrage contient plus de 300 
recettes clairement expliquées et 
faciles à réussir. Pasquale vous donne 
des conseils sur la confection des pâtes 
maison et la façon de les apprêter, la 
manière de faire vos propres saucisses 
et bien d'autres «tuyaux» 
indispensables. 

240 pages, couverture cartonnée-
jaquette 

. LEGLMDE DES 

Le guida des Antilles 
INCLUANT LES BERMUDES ET LES 
BAHAMAS 
Michel-G Tremblay 
GrAce A ce Guide, vous pouvez faire de sérieuses 
économies en choisissant l'île répondant le mieu* a 
vos besoins et a vos moyens Vous trouverez dos 
renseignements complets sur chaque ile. son 
histoire, sa vie politique, son économie, la monnaie, 
les hôtels, lea restaurants, les points intéressants a 
visiter, les activités sportives, bref tous les détails qui 
sont a la base de vacances réussies 

292 pages 

1 
uTIDE 

M1PLET 

... J , 

Cuisson Micro-ondes 
Cuisine Internationale 

CaplanDuval 

Cuisson micro-ondes 
Cuisine internationale 

Avez-vous déjà fait cuire des pommes de 
terre en 5 minutes, réussi un gros rôti en 
18 minutes, servi une timbale en 6 
minutes ou encore perfectionné une 
crème prise en 3 minutes? Ce très beau 
livre, abondamment illustré de planches 
couleurs et de dessins, comprend des 
menus pour toutes occasions exécutés 
en un temps record. 
192 pages, couverture cartonnée-
spirale 

Collection 

• t * 

v 

et f J 
son j M i 
époqueJP 1 

La) ould« comptât 6— plantée d'Intérieur 
Joan Lee Faust 

Tout le monde ou presque possède au moins une 
plante d intérieur Et tout le monde ou presque se 
pose des questions sur les soins à lui donner Cet 
ouvrage traite entre autres de la lumière appropriée à 
chaque plante, de i arrosage, dee engrais, de la taille 
et des insectes Oe plus, on y trouve, illustrées en 
couleurs, une centaine de variétés de plantes, avec 
une description et des conseils pertinents 

2 M page» 85 pages d'IltuatraUons en couleurs. 
41 photographies 

KING et son époque 
Bernard Saint-Aubin 

L'auteur retrace fidèlement dans cet 
ouvrage la longue carrière de cet 
homme qui, pourtant dénué de 
magnétisme, respecté mais pas aimé, a 
battu tous les records de longévité 
politique non seulement au Canada, 
mais dans tout l'Empire britannique ou 
le Commonwealth. 

416 pages 

ARTICLES DE CUISINE 

EN ACRYLIQUE 

FABRIQUÉS AU QUÉBEC 

décoratifs 

parfaits pour recevoir 

pratiques 

ne laissent pas passer l'air 

Le chat 
Dr François Lubrma 
médecin-vétérinaire 

Cet ouvrage constitue une véritable 
encyclopédie de la condition féline. 
Bien documenté et teinté d'humour, il 
aborde des sujets aussi pertinents que 
la santé, l'élevage, l'entretien, la 
nutrition et la gastronomie, sans oublier 
l'univers mystérieux et troublant de la 
légende et de la psychologie de Minet. 
280 pages 

Offre spéciale aux abonnés de LA PRESSE — 2 0 % de rabais 
BON DE COMMANDE 
Veuillez me faire parvenir le(s) livre<s) prix 
indiquas) par un crochet régulier 

• Évadés d Iran 9.95$ 
• La fine cuisine italienne 19.95$ 
• Cuisson micro-ondes 1 7.95$ 
• Le guide des Antilles 9.95$ 
• Le guide complet des plantes d intérieur 9.95$ 
• Kmg et son époque 14.50$ 
• Le chat 9.95$ 

Pru abonnée 
de LA PRESSE 

7,95$ 
15,95$ 
14.35$ 

7,95$ 
7,95$ 

11,60$ 
7,95$ 

IMPORTANT: Joignez à cette commande un chèque ou man­
dat payable aux Editions La Prêtée. Voua pouvez également 
utiliser votre carte de crédit comme mode de paiement. 

M /Card no VISA no 

Numéro d'abonné de LA PRESSE 

A retourner aux: 

Éditions La Pressa, Ltée 
7 rua St Jacques. Montréal, Québec 
H2Y 1K9 

NOM 
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VILLE 

PROVINCE 

CODE POSTAL TÉL.: 
TATAI (plus 1 $ pour 
> U l A L Irais de posto 
Ci-jOint et manutention) 

En vente 
également dans 

toutes les librairies. 

C O M M A N D E Z 
P A R T É L É P H O N E 
Nouveau service rapide et efficace 

2 6 5 - 6 9 8 4 
Économisez temps et argent en commandant 
voe livres des Éditions La Presse per téléphone. 
Voua n'avez qu'A composer le numéro 2e5-egd4, 
donner votre numéro de carte VISA ou 
MASTERCARD et le tour est Joué. Ce service 
vous est offert du lundi au vendredi de 9h a 16h. 

Pue f e U noter que It s échanges et les f embosr seawt $ le sont pas acceptes 4 

C a p l a n D u v a l 
6700 Cote-des-Neiges 5800 boul. Cavendish 

(P l . i / . i C o t e dos-Noiqes) (M.nt C. ivohdish) 

, 735-3633 i f è 1-800-361-6482 489-5761 



LA PRESSE, MONTRÉAL, LUNDI 13 DÉCEMBRE 1982 
: B 3 

Trois cents choristes, réunis en l'église Saint-Stanislas-de-Kotska, ont chanté 
Noël 1982. Photo Armand Trottier LA PRESSE 

Ils étaient 300 
pour chanter Noël 

Les choristes ont commencé à envahir le 
sous-sol de l'église Saint-Stanislas de Kost-

ka un peu avant 9h, samedi matin. Bientôt ils 
furent 300. Première activité: réchauffement 
vocal. Après, on s'est réparti en ateliers. Une 
salle pour les basses, une autre pour les ténors, 
une pour les altos et une pour les sopranos. En 
fin d'avant-midi, une plénière. En après-midi, 
retour en ateliers, autre plénière et, à 17h, ré­
pétition générale. 

PAUL ROY 

Pour des Fêtes en beauté, 
voici deux perruques 
First Lady 
des plus populaires... 

à 30% de rabais! 
Vos sorties du temps de Noël approchent! Alors faites-vous un 
cadeau qui en toute occasion, vous donnera une chic allure! 
Ces deux modèles courts sont très faciles d'entretien! Et vous 
avez tout un choix de teintes naturelles, et de grandeurs. 

la 
aie 

La Baie. ord. 6 0 . 0 0 42 oo 
ch. 

V.Vk" 

$5 de rabais! 
Perçage 
d'oreilles 
... avec pose de ravissants 
boutons à simili-perles! Pas de 
rendez-vous nécessaire. Con­
sentement écrit d'un parent 
ou tuteur requis pour ies 
jeunes de moins de 18 ans. 
Anesthésie locale: .50 en sus. 

La Baie, ord. 14.99 

9 99 
Achats en magasin seulement. 
First Lady, rayon Ol2. 
Pas à Chicoutimi ni â 
Place Laurier. 
En vigueur jusqu'au 
18 décembre. 

Linda Pamela 

Le concert «Chantons Noël 1982». qui a débu­
té à 20h, en même temps que le match Cana­
dien-Sabres, a été monté de toutes pièces en un 
jour. Pas le temps de niaiser. Les 300 choristes, 
dont Page variait de 13 à 60 ans, venaient de 20 
chorales différentes. La plupart, de la région 
de Montréal, mais aussi des chorales de Qué­
bec, Magog, Sherbrooke... 

Il y avait Rita Braun et Christine Dumas, du 
Choeur Fleur de Lys, chorale hôtesse cette an­
née. «Nous, on fait de tout, précise Christine 
Dumas: religieux, profane, ancien, moderne, 
negro spiritual... tout le monde peut chanter, il 
faut être grandement handicapé pour ne pas 
pouvoir faire partie d'une chorale; donner de 
la voix, tout seul, c'est gênant, sous le couvert 
de la chorale, c'est beaucoup plus facile». 

Nathalie Morin, 14 ans, Guylaine Racine, 14 
ans et Lucie Poirier, 13 ans, font partie du 
Choeur de l'école Joseph-François Perrault. 
Avec une trentaine de camarades, elles se sont 
jointes au groupe de 300 pour la deuxième 
partie du spectacle. En première partie, la cho­
rale d'étudiants au complet, environ 50 jeunes, 
a interprété quelques airs de Noël. Deux autres 
groupes se produisaient en première partie: le 
Choeur Fleur de Lys et la Chorale Donovan, 
tous deux de Montréal. 

Mais c'est surtout pour la deuxième partie, 
celle qu'on avait pris la journée à monter, 
qu'un public friand de ce genre de manifesta­
tions s'était pointé à l'église du boulevard 
Saint-Joseph. Les organisateurs parlaient de 
plus de 1 000 personnes. Huit oeuvres étaient au 
programme de cette deuxième partie, alors 
que les .300, accompagnés par Pierre Grand-
maison, l'organiste de l'église Notre-Dame, ont 
interprété des airs comme Patapan, Puer na-
tus, Boutons nos habits les plus biaux... Pas ex­
actement les Jingle Be / le t Petit Papa Noël. 

L'an dernier, l'événement organisé par l'Al­
liance des chorales du Québec et VAlliance des 
chorales de la régionale de Montréal avait lieu 
à Sainte-Julie. L'an prochain, on s'est donné 
rendez-vous à Trois-Rivières. 

MONSIEUR LÈVE 
Vous êtes le Premier ministre le 
plus têtu et le plus dictatorial que 
le Québec ait jamais connu. Mais... 

O F F R E Z - L U I U N CADEAU CHAUD ET É L É G A N T : un 

ravissant chapeau et mitaines assorties en peau de 

mouton souple! Beige, gris, taupe ou brun. Chapeau, 65$; 

mitaines, 49,95$. Boutique des chapeaux. Nous l'embal­

lerons de bleu et d argent.C'est gratuit . . . naturellement! 

HOLT RENFREW 
1318 OUEST, RUE SHERBROOKE • 

FAIRVIEW . ANJOU • PLACE VILLE MARIE 
H R. OUVERT DU LUNDI AU VENDREDI JUSQU À 21H SAMEDI JUSQU'À 18H. 

VOUS N'ALLEZ TOUT DE MÊME PAS 
DÉCRÉTER LE CHAOS SOCIAL ! 

A 
# w m Alliance des professeurs de Montréal 

Pas de glace! 
avec 

Vinî Zbol 
Une idée révolut ion­
naire qui maintient le 
vin à la température 
idéale. Pour toutes 
bouteilles de vin j u s ­
qu'à concurrence de 1 
litre. Ne nécessite pas 
de glace et ne laisse 
jamais de trace sur les 
meubles. Fait de Pers-
pex, un plastique ré­
sistant qui ressemble 
à la vitre. Transparent 
ou fumé. 

seulemenl 

Composez 842-7711. 
Les Cadeaux, au qua­
trième, centre-ville. 
Fairview et Anjou. 

0GID/YS 

VENTE 
DÉBUTE DEMAIN LE14À9HEURES 

(FERMÉ AUJOURD'HUI) 

ROBES DE JOUR ET DE COCKTAIL • ROBES 
HABILLÉES • PANTAILLEURS • MANTEAUX 

COSTUMES ULTRA SUÈDE • TRICOTS 
IMPORTÉS • MANTEAUX DE DUVET 

VÊTEMENTS SPORT ET COORDONNÉS 

a 
DE 

RABAIS 

)péciûliste 
lufion àVbfre Iiisfedelbël - ©çjKrç 

Une idée-cadeau qui emballera tous ceux sur votre liste à un prix dérisoire. 

Mail Cavendish 
Cavendish et Kildare 5256, chemin Queen Mary 
(Côte-Saint-Luc) (coin Décarie) Métro Snowdon 

Ouvert de 9h00 à 21h00 jusqu'à Noël 

pousse jxxir^ûiselle 

Double 
usage. 

Parfait pour nos froids hivers car lorsque 
la glissière est fermée il devient une 
couverture et lorsqu'elle est ouverte, 
devient un édredon. Fibres de polyester 
dans un imprimé multicolore. 160 cm x 
175 cm. 

Rég. 39,95$ 

venîe 2499$ 

^ Ecrivez ou composez 842-7711. La 
Literie, au troisième, centre-ville. 

Fairview et Anjou. 

Epargnez de 1,30$ à 0,00$, sur nos housses 
pour vaisselle pour protéger votre porce­
laine spéciale. 

Chaque housse protège jusqu'à 12 assiettes. 
Imprimé «Harvest Spice». 

Housse pour assiette de 27,S cm 
3,20$ 

Housse pour assiette à pain de 17,5 cm 
2,40$ 

Housse pour assiette à salade de 22,5 cm 
2,80$ 

Housse pour tasse 
4,40$ 

Ensemble de 5 pièces comprend housses 
mentionnées ci-dessus plus une housse 
pour soucoupe de 15 cm. Le tout pour 

seulement 14$. 

Composez 842-7711. Les Articles-
Ménagers, au quatrième, centre-

ville. Fairview et Anjou. 

Ensemble deVerres 
Verres à vin dans deux modèles élé­
gants. 

Chaque ensemble comprend 6 ver­
res et est offert dans une boîte-ca­
deau. De la Hollande. 

a. Verres tout-usage 240 ml 
12$ 

b. Verres à bourgogne 330 ml 
12$ 

Composez 842-7711. Les 
Articles-Ménagers, au 

quatrième, centre-ville. 
Fairview et Anjou. 

ÔGHWf 

I 
I 
l 
i 
i 

STE-CATHERINE ET DE LA MONTAGNE • FAIRVIEW. POINTE-CLAIRE • LES GALERIES D'ANJOU 

\ 
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Cette 
rose 

magnifique 
est 

éternelle! 

BARNEY CLARK PARAÎT BIEN S'ADAPTER À LA GREFFE 

L'homme au coeur artificiel 
reste dans un état critique 

LA PRESSE, MONTRÉAL, LUNDI 13 DÉCEMBRE 1982 

HORAIRE DE NOËL 
LUNDI AU VENDREDI 9:30 à 21 

SAMEDI 9:00 à 21:00 

S A L T L A K E 
CITY ( A P ) — M. 

Barney Clark, à qui a 
été g re f f é un coeur 
artificiel le 2 décem­
bre, reste a demi-con­
scient et ne 
communique que par 
gestes, tandis que les 
médecins attendent 
de s avo i r si les 
convulsions qu ' i l a 
eues la semaine der­
nière n'ont pas provo­

qué de lés ions au 
cerveau. 

_M. Clark, qui restait 
dans un état critique, 
samedi , demeurera 
sur la liste des mala­
des critiques jusqu'à 
ce qu'il puisse démon­
trer, en parlant, que 
les spasmes n'ont pas 
p r o v o q u é de dom­
mages, a déclaré le 
Dr Chase Peterson, 
v i c e - p r é s i d e n t de 

l'université de l'Utah 
pour les sciences de la 
santé. 

« I l nous faut être 
patients, mais person­
ne ne peut dire qu'il 
n'y a pas eu de dom­
m a g e c é r é b r a l ou 
qu ' i l n ' y a r ien eu 
d 'au t re avan t que 
nous ayons la preuve 
que son intellect est 
intact et qu'il jouit de 

Elle est 
"porcellana" comme on dit 

italien, de la ville de 
Capodi monte, près de Naples. 

Modelée à la main sous ta 
surveillance experte du Signore 
Ponticelli, sa tige et ses feuilles 

sont en métal très joliment 
doré. 

Hauteur: 4%". 

Trois couleurs au choix: jaune 
légèrement teinté d'orangé, 

mauve et jaune ou 
glorieusement toute rose! 

sur base $5.95 chacune. 
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toutes ses facultés», 
a-t-il ajouté. 

A l'origine, les mé­
decins avaient craint 
que les convulsions 
n 'a ient é té p r o v o ­
quées par un saigne­
ment ou des caillots 
dans le cerveau du pa­
tient, ce qui aurait pu 
le tuer ou le laisser 
avec de g r a v e s lé­
sions. 

Mais selon le Dr Pe­
terson, le scano-
graphe et d ' au t res 
examens n'ont rien 
montré d ' a n o r m a l . 
Les spasmes, croit-on 
maintenant, ont été 
provoqués par un dé­
séquilibre chimique» 
dans l 'organisme de 
M. Clark, a noté le Dr 
Peterson. 

M . Clark, âgé de Gl 
ans, épelle aussi des 
mots sur un tableau 
tenu par un spécialis­
te de rééducation et, 
ajoute-t-on, communi­
que par gestes. Bien 
qu'un tube respiratoi­
re l'empêche de par­
le r , il a murmuré 
quelques mots, mais 
pas de phrases en­
tières, a ajouté le Dr 
Peterson. 

De sérieux, l'état de 
M. Clark est redevenu 
critique à la suite des 
convulsions, qui se 
sont produites cinq 
jours après la greffe 
du coeur. D'après le 
Dr Peterson, l'ancien 
dentiste parait bien 
s'adapter à son nou­
veau coeur. 

J O A L L E R SI 

Chic montre à 

a prix 

Le « Frère » Noël était là... 
Le « Frère » Noël n'a pas manqué de venir saluer les centaines 
d'enfants qui participaient hier au Noël des Grands frères et 
Grandes soeurs de Montréal. Plusieurs artistes et vedettes 
sportives, dont Nathalie Simard, Guy Lafleur et Gaston La Gaf­
fe avaient également accepté de participer à la fête du Centre 
Sheraton. Les Grands frères et Grandes soeurs s'occupent du 
mieux-être des enfants de familles monoparentales. Ceux qui 
sont intéressés par cette forme de bénévolat peuvent s'adres­
ser au 842-971 5. photo Armand Trottier, LA PRESSE 

''" ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

C'est une occasion.. 
en inox danois 

pièce! 

Il prend les 
grands moyens 

A Y L M E R ( P C ) — Outré par l'augmenta­
tion de son évaluation domiciliaire, un ci­

toyen d'Aylmer a décidé de prendre les grands 
moyens pour contrer cette hausse : la démoli; 
tion. 

En effet, M . Antoine La Rocque, de la prome­
nade Chimo à Aylmer, a déjà commencé à dé­
mo l i r une sect ion de sa maison afin de 
diminuer son émaluation domiciliaire. 

Sa résidence évaluée en 1982 à $64,975, attein­
dra en janvier prochain la valeur de $73,425, 
selon l'évaluation de la CRO. 

Voulant protester contre cette décision, M . 
La Rocque n'y est pas allé par quatre chemins, 
en se rendant quelques jours plus tard à l'hôtel 
de ville d 'Aylmer pour obtenir un permis de dé­
molition. 

La partie de sa résidence qu'il a déjà com­
mencé à transformer représente plus de 800 
pieds carrés, réparties sur deux étages. Cette 
section de la maison avait été rajoutée à la 
maison principale en 1966. 

LES ROLEX 
CHEZ BIRKS 

LA LADYDATEJUST 

Le chronomètre Lady-Datejust 
Oyster Perpetual pour dame 

est en or 18 et. Étanche 
jusqu'à 165 pieds de profondeur. 

Remontage automatique. 

Illustré ici avec un bracelet 
Lady-Président en or 18 et. 

CARRÉ PHILLIPS SEULEMENT 

Bl R KS 
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Si vous cherchez une montre 
d'homme à bon prix... une montre 

i à quartz d'une grande 
précision et d'un fonctionnement 

sût et durable. Tune de ces 
-—-montres répond exactement 

à vos exigences. 

La pile n'a besoin d'être changée 
qu'à tous les 5 ans; à peu 

de frais et sur place, sans délai! 

À gauche: de ton on avec dateur, 
trotteuse, cadran champagne, 

lierre minerai bracelet 
façon lézard. $140 

A droite: de ton or, jour et date, 
trotteuse, cadran champagne 

guilloché, verre minerai 
bracelet flexible assorti au boîtier, 

$175 

B I R K S 
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Une série chanceuse 
de sept articles en 
acier inoxydable 
offerts à très bas prix. | 
Profitez de l'abondance 
de notre stock 
pour en faire 
provision. 

De haut en bas: 
Plateau rond, 
dia. 1 4 V 2 " . 

Légumier rond 
avec couvercle, 
dia. 9%" . 
Service à 
trempette, 
dia. 12V4". 

foi 

Pendentifs \ 
à diamant I 

i m 

i 

Rôtissoire rectan­
gulaire et profonde, 
13V4" X8V4". 
Ravier à hors-
d'oeuvre, 
2 sections, 13". 
Plat de service ovale, 13%" x 7 ' / T . 
Corbeille à pain, 12%". 

$9.95 piece 
COMMANDES TÉLÉPHONIQUES: 392-

B I R K S 
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d une exquise délicatesse. 
^Petit, mais de qualité", dirait un connaisseur 
à propos du superbe diamant solitaire Birks, 
point de mire de chacun de ces pendentif* - ' 

Les montures et les chaînes ont été réalisée 
en or 14 carats avec beaucoup d'attention 

et de maîtrise. 

§{ n'y a que Birks pou* 
créer des seaux à glace 

d'une telle beauté. Ces deux 
nouveaux modèles sont de ravissant argent plaqué 

"Primrose", grands, élégants, au pourtour 
finement cannelé et à prix très raisonnables. 

Le plus grand est idéal pout la fête à plusieurs 
convives et le plus petit tout indiqué pour les dîners 

à deux pris en intimité. 
Ils ont double usage: contenir la glace ou 

des bouquets bien fournis aux fleurs multicolores! 
• 

De gauche à droite: Â partir de $275. et plus 

B I R K S 
J O A I L L I E R S 
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À gauche: 7" de hauteur #54.95 À droite: 9W #74.95 
COMMANDES TÉLÉPHONIQUES: 392-2596 

B I R K S 
J O A I L L I E R S 
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Elle recherche sa 
mère depuis 19 ans 

Q U E B E C ( P C ) - Marjolaine, qui a souf­
fert de tuberculose et dont Tun des fils a 

subi une chirurgie au coeur, a obtenu du Centre 
de services sociaux de Québec (CSSQ) une pho­
tocopie de son dossier médical. 

«Maigre comme renseignements», dit-elle, 
mais quel choc fut le sien lorsqu'elle s'aperçu 
que le nom de sa mère naturelle avait déjà fi­
guré sur le document el qu'il avait été caviar-
dé, intentionnellement et soigneusement, par 
une main experte. 

«Ce fut le début d'un cauchemar. Il n'y a rien 
que j e n'ai pas essayé, raconte-t-elle. La loupe, 
les révélateurs chimiques. J'ai tourné et re­
tourné la feuille en tous sens. L e nom de ma 
mère, me disais-je. est écrit là, si proche, sous 
cette couche d'encre noire. Je l 'avais sous les 
yeux et j e ne pouvais le lire. Je ne décelais pas 
l 'ombre de la forme d'une lettre. Une vra ie tor­
ture mentale. Cela m'a hantée et traumatisée 
longtemps.» 

Poursuivant inlassablement ses recherches, 
Marjolaine a fini par retrouver sa marraine, 
une étudiante à l 'école de puériculture à l 'épo­
que. Encore là, ce fut mince c o m m e indices. 
«Ces filles, dit elle, ont eu tellement de filleuls 
qu'on ne peut raisonnablement s'attendre à ce 
qu'elles se souviennent de chacun d 'eux.» 

«C'a fait depuis l 'âge de 13 ans que j e cherche 
ma mère , avoue Marjolaine. Depuis le temps, 
précise-t-elle, où les petits voisins me criaient 
que j ' é t a i s une bâtarde et que ma mère était 
une putain». 

« M a mère a 50 ans, réfléchit tout haut Mar jo­
laine. El le n'en avait que 18 quand elle m'a 
mise au monde. J'en ai :J2, j ' a i deux enfants et 
je veux qu'elle sache que j e la comprend». 

Cellules solaires: les 
USA en perte de vitesse 

WASHINGTON (AP) — Selon le .Wor ld­
Watch Institute*, les Etats-Unis courent le 

risque de perdre leur avance, naguère impor­
tante, en matière de fabrication de cellules so­
laires ou photovoltaiqués. 

Sur la soixantaine de lubricants qui existent 
dans le monde, les Etats-Unis en comptent 25, 
l 'Europe 12 et le Japon 15. 

De sévères réductions dans le p rogramme 
américain de fabrication de cellules, opérées 
par le gouvernement Reagan, ont été accueil 
lies avec satisfaction par les constructeurs eu­
ropéens et japonais. 

Depuis 10 mois vous vous obstinez 
envers et contre tous à 
vouloir avoir raison. 

VOUS N'ALLEZ TOUT DE MEME PAS 
DÉCRÉTER LE CHAOS SOCIAL I 
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SHERBROOKE ET DE LA MONTAGNE 

H.R. OUVERT DU LUNDI AU VENDREDI JUSQUÀ 21 H. SAMEDI JUSQU À 16H. 

t.-Jif ' m _ M • 

Kl 
lOS FOURRURES SONT LÉGENDAIRES, RIEN DETONNANT À CE QUE NOS VENTES SOIENT DEVENUES UNE LEGENDE! 

Alliance des professeurs de Montréal 

L'éclat chaleureux 
et rustique... 

le cuivre est 
populaire... En 
plus d'être utile, il 
ajoute une touche 
décorative dans la 
cuisine ou sur la 
cheminée. Il est un 
symbole d'hospitalité! 

Voici 8 modèles de cette collec­
tion de bouilloires en cuivre 
importées du Portugal. Nous 
avons eu la chance d'en acheter 
une grande quantité à un prix 
très raisonnable. Et nous voulons 
vous faire partager cette aubaine! 

Elles ne vous coûtent que 
$22.95 chacune! 

B I R K S 
J O A I L L I E R S 

Un cadeau 
étoile 
pour celle 

que vous préfère: 

Ce ravissant pendentif 
à diamant, conçu en forme 

d'étoile, rivalisera avec 
le brio de sa personnalité-
Nôtre pendentif est offert 

en deux versions: serti 
de 12 diamants entourant 

un plus gros diamant, 
ou avec un saphir au centre 

(illustration de droite) 
également entouré 

de 12 diamants. 
Ces délicates créations 

en or jaune 14 et 
ont été réalisées dans 

nos ateliers de joaillerie. 
Illustration grandeur nature. 

Tout, diamant, « 1 2 0 0 
Saphir et diamants, « 1 0 0 0 

CARRÉ PHILLIPS, PTE-CLAIRE, ANJOU, PLACE VERTU 

B l R K S 
J O A I L L I E R S 

Leliûtfonûliste 
lia Solution àWre 
Liste de lfoël-0cplvy 

Pour elle et lui. 
De Santi du Canada, une superbe collection 
d'accessoires avec extérieur en suède et inté­
rieur en cuir. Une souplesse comparable à celle 
du plus luxueux cuir d'Italie. 

a. Large carnet avec tablette de papier 
et 3 compartiments. Aussi menu d'un 
index pour numéros de téléphones. 

K 128$ 

b. Moyen carnet avec tablette de pa­
pier et 1 compartiment. 56 $ 

c. Parfait pour la poche de monsieur 
ou la bourse de madame. Index pour 
numéros de téléphones et tablette 
pour notes avec 1 compartiment et un 
stylo couleur or. 40$ 
Coloris noir ou bourgogne. 

Achat en personne. Accessoires-mode, 
au rez-de-chaussée, centre-ville 

Une sélection à Fairview et Anjou. 

IL Internûtionûljste 
liû Solution oUtreListe de Coël - (Mvy 

Ensemble de stylo «Cross» pour elle et lui, 
du fabricant de stylos de renommée internationale. 

a. Stylo à bille «Noir 
Classique» 31,50$ 

Crayon rechargeable 
31,50$ 

Ensemble dans 
une boîte-cadeau 
63$ 

l ) l«»UIS 1t*fc 

b. Stylo à bille pour 
dames. Plaqué or 10K 
avec pochette pour la 
bourse. 47,50 $ 
* Garanti à vie. 

Écrivez ou 
composez 
842-7711. 

Les Stylos et 
Montres, au rez-de-chaussée, 

centre-ville. Fairview et Anjou. 
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Bill Cosby a réussi ù faire 
r i r e à s 'en to rd re les 

boyaux, deux salles combles, à 
la Place des Arts, vendredi der­
nier. Encore mieux, il a rempor­
té un joyeux succès sans effort et 
peut-être même sans prépara­
tion. 

JEAN BEAUNOYER 

En première partie du specta­
cle qui débutait à 19 heures, Cos­
by improvisait manifestement. 
Le bonhomme travai l le d'ail­
leurs d'une façon bien curieuse. 
C'est le seul comique que j e 
connaisse qui t ravai l le assis, 
sans musicien et sans aucun au­
tre matériel qu'un micro. Mais 
ce micro, il le mord, il le goûte et 
lui fait faire des sons épouvanta­
bles. Une tempête, une course 
d'autos, un coup de pistolet, Cos­
by fait tout ça sur le bout de la 
langue. 

Vendredi, il était chez lui sur 
la scène assis confortablement 
près d'une table, un cale à la 
main. Il parle do tout et de rien 
et accroche tranquillement son 
auditoire. J'ai retenu dans la 
première partie quelques savou­
reux gags sur le football cana­
dien. 

«Vous savez qu'on a présenté 
quelques matches de football ca­
nadien pendant la g r è v e des 
joueurs de la Ligue nationale. 
Cette présentation a semé la 
consternation chez les Améri­
cains. Quand les Américains ont 
vu des quart-arrières noirs, ils se 

VARIETES 

CHEZ LUI SUR SCÈNE 

Cosby: comme Deschamps 

Bill Cosby 

sont demandés si c'était bien du 
football! Mais on n'y compren-
nait plus rien! C'est pas sérieux! 
Cette présentation a duré deux 
semaines et on a vite cessé cette 
invasion. Pourquoi les joueurs 
lancent- i ls des passes de 35 
verges quand ils sont à une verge 
des buts?... Le Canada et un 
pays puissant et le serait davan­
tage si le Québec savait où il al­
lait (gros rires dans la salle)... Il 
était question que je vienne au 
Québec avant aujourd'hui mais 
on m'a dit: « Don't go there » . . . 
Bon! Quelle heure est-il? C'est 
assez, vous pouvez partir . » 

Cosby est le meilleur vendeur 
de disques chez les Américainset 
sur scène il est de la trempe des 
Bb Hope. Il a obtenu un doctorat 
en éducation à l'Université du 
Massachusetts en 1972. Il tra­
vaille souvent pour les enfants 
mais se surpasse sur scène lors­
qu'il raconte ses malheurs de 
père de cinq enfants: « Quand 
ma femme a appris que mes en­

fants étaient surdoués à l'école, 
elle est tombée par terre... en 
riant. Pourquoi de tels surdoués 
veulent-ils tous ouvrir la même 
portière en même temps de mon 
auto de quatre portes?... Le petit 
ami de coeur de ma grande fille 
vient la chercher pour une bala­
de... en camionnette! Je lui offre 
ma Porsche. Avez-vous déjà es­
sayé de faire du necking avec 
une Porsche à cinq vitesses au 
plancher? » Les parents frus­
trés, les parents fatigués sont 
crampes dans la sal le. Enfin 
quelqu'un qui les fait rire du quo­
tidien. La très grande majorité 
de l ' aud i to i re é ta i t c o m p o s é 
d 'anglophones, é v i d e m m e n t , 
sauf que j ' a i retrouvé Y von Des­
champs, revenu de Paris, qui é-
coute Cosby depuis 20 ans. Et 
par moments, on aurait cru en­
tendre Deschamps. Mêmes atti­
tudes, comportement semblable 
devant les femmes, mêmes rires 
aux mêmes endroits. Le rire est 
universel, c'est connu. 

Martine Chevrier: une révélation 

Martine Chevrier 

Spectacle étonnant, samedi 
dernier, au théâtre Malen­

fant de Terrebonne alors que 
Martine Chevrier et un groupe 
de six musiciens emballaient lit­
téralement une salle comble. 

Si l'idée du spectacle « Martine 
en noir et blanc » . était nouvelle, 
originale avec ce doux contraste 
du noir et du blanc présent tout 
au long de la soirée, c'est Mar­
tine, une jeune fille de quinze ans 
qui s'est avérée la grande ga­
gnante de ce défi que relevait un 
groupe de blancs et de noirs de la 
région. 

Cette artiste encore protégée 
par son père, n'a plus à se sou­

cier de son avenir dans le domai­
ne artistique. Elle n'a pas qu'à 
attendre le bon moment et les 
bonnes personnes. Samedi, elle a 
réussi avec une belle naïveté à 
interpreter coup sur coup, rien 
de moins que Partir pour Aca-
pu/co. Souvent, Longtemps, En-
ormèmenu un extrait de VOpéra 
de Carmen et A star is born. 
C'était particulièrement ambi­
tieux mais réussi. 

On a eu droit également à des 
compositions du groupe dont Les 
uns et les autres. Entre vous et 
moi, Pierrot et Citoyens Imagi­
naires que Martine a bien défen­
dues. Pierrot, c'est Martine et 

Joel Ferron qui se rencontrent le 
visage maquillé de blanc. Dans 
leur monde imaginaire, les bal­
lons sont noirs et blancs, les vi­
sages sont blancs ou noirs et la 
musique n'a plus de couleur, elle 
n'est que contraste. 

Un show réussi , bien t rop 
grand pour cette petite salle. Et 
malheureusement tout ça s'est 
achevé samedi soir. Une réussite 
qui semble sans lendemain im­
média t . C'est d o m m a g e . On 
pourra cependant raconter un 
jour qu'on a vu, un soir d'hiver, 
dans un théâtre petit mais sym­
pathique, le tout premier specta­
cle d'une grande artiste. J . B . 
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TÉLÉ-CÂBLE 
émissions à ne pas manquer 

TVSQ 31-15 
12:00 

LES QUILLES 83 

Tournoi «Champion» de petites 
quilles par équipes. 
En reprise: mardi a 1 9h00. 

TVIQ6 

20:00 
CHAUFFEUR OU 

CHAUFFARD 
Document ayant pour objectif de 
sensibiliser le public sur les atti­
tudes et le comportement à 
adopter au volant. 

TVJQ 26-20 
TÉLÉ DES JEUNES 

TVSQ 31-15 
TELÉ DES SPORTS 

11 ! 
* I 
I 

07:30 AM STRAM GRAM 
Decorations pour l'arbre de Noel. 

08:00 TOPINO 
En bateau, Topino. Niglo et Hannibal par 
tent pour Rome Au fond de la ecle, ils se 
lient a amitié avec une famille de rats. 

08:15 BIBLIN 
08:30 MIREILLE ET ARSENE LAPIN 

Les chariots 

09:00 MLLE CLÉ DE SOL 
Reprise I 4h00 Or apprend a reconnoitre 
des sons. Un violoniste présente son instru­
ment et les enfants font I apprentissage de 
certains pas de danse carrée 

10:00 TOUREN VILLE 
Visite dune autre partie du fort de l'île 
Sointe-Helene. 

10:30 COURT METRAGE 
«Histna et les cygnes-, -Le chasseur mol 
chanceux», «Oueue-leu-leu» 

11:00 SERVICE SECRET 
Reprise 19h30. Le dernier train pour Bluf­
fers Halt. 

11:30 COUREURS DES BOIS 
«La marmotte.» 

12:00 PETIT DEBROUILLARD 
Voir encadre 

12:30 SCIENCE ATOUT 
« J'étudie le son» et «Le |Our ou les couleurs 
disparurent». 

13:00 FAIS DODO 
Katika. 

13:15 MAG 26 
13:30 MINIFEE 

«Un enfant de la balle». 
15:00 LES ENFANTS DU THEATRE 
15:30 HISTOIRES D'ANTOINE 

Le conte de cette semaine: «Le tigre qui a 
perdu ses rayures» 

16:00 MIREILLE ET ARSENE LAPIN 
Bateau de polystyrene. 

16:30 GLOBULE ET ROBINET 
Dosespore par la tristesse des nouvelles, 
nos omis trouvent la solution aux problèmes 
de l'humanité groce a un nouveau gouver­
nement mondial. 

17:00 SOUPIRS ET VARIATIONS 
Approche de l'oiseau, le conte musical de 
S. ProkofieH, «Pierre et le loup» est raconté 
aux enfants. 

17:30 GOOD STUFF 
This Good Stuff program presents four fast 
paced stones for and about young people. 

18:30 LE PETIT DÉBROUILLARD 
Comment devenir superman sans éclats, le 
jeux des 3 allumettes, une collectin d'in­
sectes et comment une mouche peut-elle 
marcher nu plafond? 

19:00 MAG 26 
19:15 FAIS DODO 

Le livre de la |ungle 

TVSQ 31-15 

07:00 LA BONNE HABITUDE 
07:30 LA BONNE HABITUDE 
08.00 LE DERNIER DROIT 

Emission d information traitant de l'actuali­
té dans le monde des courses. 

08:30 JOGGING AGROPUR 
09:00 BASKETBALL 

Les meilleures matches de la Ligue collégia­
le de basketbaî! AAA. Cette semaine, bas­
k e t b a l l m a s c u l i n . John A b b o t t VS 
Chcmplain 

10:42 INTERMEDE TVSQ-31 
11:00 TÉLÉ-BILLARD 

Tournoi «Billard Canada» au jeu de huit. 
Ouvert a tous les amateurs. A choque se­
maine, le champion defend son titre. Celte 
semaine: G. Roy VS G. Lefebvre. 

12:00 LES QUILLES 
Voir encadre 

13:00 HOCKEY COLLÉGIAL 
Cette semaine: Limoilou VS Da«*son. 

16:00 CAPTURE: RHINOCÉROS 
Film exceptionnel pour la photographie sur 
les rhinocéros. 

16:30 LE DERNIER DROIT 
Voir 08h00. 

17:00 LA BONNE HABITUDE 
17:30 LES COURSES A BLUE BONNETS 

Presentation des courses du samedi. 
18:00 LE MONDE DES COURSES 

Ligne ouverte, en direct de Blue Bonnets, 
animée par Robert Arel. 

18:30 SOCCER 
Tournoi de soccer intérieur. Robert Jorvah 
(Int.) coupe d'automnt*. 

20:06 INTERMÈDE TVSQ-31 
20:30 TÉLÉ-BILLARD 

Tournoi «Billard Canoda» au jeu de huit. A 
chaque semaine, la champion defend son 
titre. 

21:30 BASKETBALL 

23:30 LES COURSES A BLUE BONNETS 
Voir 17h20. 

00:00 HOCKEY COLLÉGIAL 
Cette semaine. Limoilou VS Dawson. 

02:58 INTERMÈDE TVSQ-31 
03:00 BOXE AMATEUR 

Roncontre internationale de boxe amateur. 
10 combats, entre les meilleurs boxeurs 
amateur* du sud-est des Etats-Unis et ceux 
du Québec. 

05:27 INTERMÈDE TVSQ-31 
06:00 TÉLÉ-BILLARD 

Tournoi «Billard Canada» au jeu de huit. 
Ouvert a tous les amateurs. À choque se­
maine, le champion defend son titre. Cette 
semaine: G Roy VS G. Lefebre. 

Mgr Edouard Gagnon parlera des diffé­
rentes étapes qui ont conduit Margue­
rite Bourgeoys à sa glorification. 

à 

«La vie de Marguerite Bourgeoys», à 
22h30 au canal TVRQ 25. 

Pour les régions qui 
reçoivent 30 canaux 

ou plus 

TVCQ 24 
23:00 

VOTRE MAISON, DU RÊVE 
À LA RÉALITÉ 

Gilles Varin et Yvon Tremblay, 
de la Banque Nationale, traitent 
d'un sujet bien particulier, «l'em­
ployeur et la relocalisation des 
employés». 

Pour les régions qui 
reçoivent 21 canaux 

TVJQ 26-20 

12:00 

FANTAISIES BULGARES 

Présentation de quatre dessins 
animés; «L'évolution», «La pluie 
de Paris», «L'or des pirates» et 
«Une symphonie de souris». 

Ces emissions sont presentees aux 
abonnés des systèmes de 
càblodistribufion faisant partie du 
Réseau Inter-Vision 

Cablevision nat ionale 270-6161 
Télécâble V idéotron 656 -2111 
Télecâble de la Rive Sud 833 -1920 
Câblovision Haut Richelieu 346 -1127 
Transvision Rive Sud 655 -6300 
Télecâble des Mi l le Iles 471 -2710 

15 o u [2ÔI s'adresse aux abonnés qui < 
reçoivent 21 canaux; v24" (26) ou (3J, 
s'adresse aux abonnés qui reçoivent 30 ca­
naux ou plus. A QUEBEC: «Sports et Loisirs» 
est diffusé au canal 29. «Enfants et jeu­
nesse »> au canal 26 et «Cours» au canal 25. 

« Danton », 
de 
Wajda, 
reçoit 
le prix 
Louis-
Delluc 

P A R I S ( A F P ) 
— L e quaran- / 

t ième pr ix Louis-
Del luc a é t é 
attribué samedi à 
au f i lm d 'Andrze j 
Wajda, « Danton » , 
une coproduct ion 
franco-polonaise. 

Gaumont, la so­
ciété française de 
production, le mi­
nistère de la Culture 
et les films Polski 
ont notamment par­
ticipé à la produc­
tion de « Danton » 
qui doit sortir le 12 
janvier. 

In i t i a l emen t , le 
f i l m , dans leque l 
Gérard Depardieu 
interprète le rô le 
p r i n c i p a l , d e v a i t 
être tourné en Po­
logne. En raison des 
événements politi­
ques il a été tourné 
en France au prin­
temps dernier. 

A n d r z e j W a j d a 
est le plus grand ci­
néaste polonais vi­
vant. Il est l'auteur 
de « Canal » , « Cen­
dres et diamants » , 
« Les noces » , « La 
terre de la grande 
p r o m e s s e » , 
« L'homme de mar­
bre » , « L'homme de 
f e r » , qui a reçu la 
P a l m e d 'o r à 
Cannes en 1981. 

L e ju ry du pr ix 
L o u i s - D e l l u c , le 
« Goncourt du cinée-
ma » , est composée 
de critiques et d'his­
toriens du septième 
art. Cette année, il a, 
éga lement tenu à 
« rendre hommage » 
à Luis Bunuel et 
Jean-Luc G o d a r d 
pour l'ensemble de 
leur oeuvre. 

H VEDETTE 
Système d'écriture musicale 
• Le compositeur français d'origine belge José Berghmans vient de 
mettre au point à Quito, en Equateur, un système révolutionnaire 
d'écriture musicale qui permettra de transcrire de ra même manière 
toutes les musiques du monde entier. Ce système « tiersmondiste » 
est basé sur une portée musicale de six lignes séparées chacune par 
un intervalle de deux portées intermédiaires. Des enregistrements 
de la musique des Indiens Jivaros, anciens coupeurs de têtes, ont 
servi de base aux recherches. Quatre cents enregistrements de musi­
que indienne ont été envoyés à l'Université de Gand pour être analy­
sés à l'aide d'un ordinateur. 

Un 
temps 
de répit 

Vicki Moss 

• L a chanteuse Vicki Moss, la 
« b l o n d e » de la vedette du hoc­
key Wayne Gretzky, prend un 
moment de repos pendant une 
répétition du spectacle qu'elle a 
donné dans l'élégante salle Im­
périale de l'Hôtel Royal York à 
T o r o n t o , en c o m p a g n i e de 
« Rompin » Ronnie Hawkins. 

Troisième enfant pour Raquel 
H Raquel Welch, 42 ans, qui tient la vedette dans une revue de Broad­
way intitulée Woman of the year, quittera les planches au début de 
janvier pour attendre la naissance de son troisième enfant. Son troi­
sième mari, André Weinfield, 31 ans, a précisé que le bébé était at­
tendu pour le mois d'août. Raquel a déjà deux grands enfants de son 
premier mari, James Welch. 

« E.T. » 
fait 
pleurer 
Diana 
• « E.T. » l'extraterrestre, pour 
sa première apparition sur un 
écran londonien, a fait pleurer la 
princesse Diana qui avait cepen­
dant pr i s ses p r écau t ions . 
« J 'avais pris mes mouchoirs 
avec moi » , a-t-elle déclaré à l'is­
sue de la projection du film. En 
robe du soir pourpre et noire, 
parée d'émeraudes et de dia­
mants, la,princesse a fait une 
v i v e impression sur la jeune 
D r e w B a r r y m o r e , sept ans, 
petite-fille de l'acteur John Bar­
rymore et elle-même la plus jeu­
ne vedette d '« E.T. » . La princesse Diana 

Dallas: ramollisseur de cerveaux 
• U n député social-démocrate ouest-allemand, M . Hans Wallon, esti­
me que le feuilleton américain Dallas ne peut que « ramollir les cer­
veaux de ceux qui le regardent » . À son avis, Dallas se livre « aux 
pires démonstrations d'égoïsme » . Aussi se propose-t-il d'intervenir 
devant le bundestag pour interdire sa diffusion à la télévision ouest-
allemande. 

Un garde 
du corps 
pour Andy 
Kaufman 

« 

• 

Andy Kaufman 

• Le comédien Andy Kaufman 
s'est finalement débarrassé de 
son collier orthopédique, mais il 
est maintenant pourvu d'un gar­
de du corps. La vedette de Taxi a 
été vue l'autre nuit à New York 
dans un café du Upper West Side 
en compagnie de son nouveau 
protecteur. Andy avait été blessé 
au cou dans une empoignade 
avec le.lutteur Jerry Lawler, qui 
l 'avai t laissé retomber sur la 
tête. On ignore contre qui il se 
protège maintenant. Au sujet de 
son compagnon, un client a re­
marqué: « Il ressemble à Ivan le 
Terrible » . 

Dosage 
du sexe 

Ben Efrain 

• Faire des films quotes « R » , 
destinés aux jeunes de 16 à 22 
ans devient une véritable scien­
ce. Leur formule doit contenir à 
part égale de la nudité, du sexe, 
des dialogues scatologiques et de 
la musique. La trame de l'his­
toire est marginale, la nudité to­
tale et frontale est prohibée ainsi 
que les scènes de copulations évi­
dentes, et les marques de roman­
tisme à peu près obligatoires. 
Ben Efraim, président de Unity 
Pictures, a étudié les ingrédients 
nécessaires et son film Private 
lessons lui a fait récolter $50 mil­
lions à travers le monde. Il est 
maintenant prêt à tourner Pri-
va te school. 
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A R T S E T S P E C T A C L E S 

SEPT ANS PRISONNIER EN AFRIQUE DU SUD 

Breytenbach, le poète maudit, 
condamne toujours l'apartheid 

P A R I S ( A F P - P A - U P I ) — 
Breyten Breytenbach, qui 

vient d'être libéré des prisons 
sud-africaines où il purgeait une 
peine de neuf ans pour activités 
subversives, est Tun des plus 
grands poètes de la littérature 
afrikaans, après avoir été le pri­
sonnier politique blanc le plus cé­
lèbre de son pays. 

Bien que les au tor i tés de 
Pretoria expliquent que cette li­
bération avant terme ( i l avait 
encore deux ans à purger pour 
activités terroristes visant à ren­
v e r s e r le g o u v e r n e m e n t de 
l'apartheid) se situe dans le ca­
dre d'une nouvelle politique de 
remises de peine pour les prison­
niers politiques ayant désavoué 
leur crime, les observateurs pré­
tendent que ce sont les pressions 
constantes du gouvernement 
français qui ont hâté son retour 
en France. 

Libre de rester en Afrique du 
Sud où il est né et où il a été hono­
ré maintes et maintes fois par le 
gouve rnemen t de P r e t o r i a , 
Breytenbach aura donc choisi de 
retourner en France avec sa jeu­
ne femme Yolande, une Françai­
se d'origine vietnamienne. C'est 
d'ailleurs à Paris en mai 1968 
qu'il a fait son apprentissage po­
litique où il se trouvait avec un 
ami, le romancier sud-africain 
blanc André Brink. 

Le « poète maudit » , condamné 
en novembre 1975 à neuf ans de 
prison pour avoir soutenu les ob­
jectifs de l 'ANC (Congrès natio­
nal a f r i c a i n - m o u v e m e n t 
anti-apartheid in terdi t ) avait 
l'intention d'implanter en Afri­
que du Sud un réseau de rensei­
gnements en milieu blanc au 
service de l 'ANC. 

Il a déclaré à son arrivée en 
France: « L a liberté c'est com­
me un choc et je n'ai pas encore 
récupéré. Mais je ne compte pas 
poursuivre mon combat politi-

Un autre prix 
n'est pas attribué 

photo AFP 

Après sept ans dans les prisons de Pretoria comme prisonnier 
politique le poète sud-africain Breyten Breytenbach et son 
épouse Yolande ont choisi la France comme terre d'accueil. 

que. Je me suis rendu compte 
que je ne suis pas un homme po­
litique. Mais pour moi-même, le 
sens entier de ma vie est une vie 
contre ce genre de conditions et 
d' idéologie » . 11 a ajouté qu'il 
n'avait assisté à aucune scène de 

torture en prison. A 11 ans, il es­
père prochainement publier les 
poèmes écrits pendant sa réclu­
sion. Breytenbach était considé­
ré comme le plus prestigieux des 
poètes afrikaans, la langue des 
blancs de souche hollandaise. 

REGINALD MARTEL 
Le prix de la revue Études 
françaises ne sera pas attri­

bué cette année. C'est la décision 
qu'ont prise les jurés, Gertrude 
Lemoyne , Georges -André Va-
chon, Pierre Filion, Nairn Kattan 
et Laurent Mailhot. Selon eux, 
aucun des ouvrages soumis ne 
méritait le prix. Ce n'est pas la 
première fois que ce prix, qui a 
couronné entre autres M M . Gas­
ton Miron et Michel Beaulieu, 
n'est pas attribué. 

La liste des candidats n'étant 
pas publique, les blessures d'or­
gueil seront mo ind re s et on 
risque peu d'assister aux mani­
festations de ressentiment qui 
ont accompagné une décision 
semblable du jury du prix Jean-
Béraud. 

Le concours 1983 est ouvert 
jusqu'au 1er juin 1983. On s'in­
forme auprès de M. Pierre Filion 
au 343-6933. 

Le Regroupement des auteurs-
éditeurs autonomes a créé une 
soirée mensuelle appelée « Écri­
ture d ' i c i .» Le poète et roman­
cier Jacques Renaud est l'invité 
de la soirée qui aura lieu demain 
mardi à 21 heures au café Le 
Toucan, 343 est, rue Sainte-Ca­
therine. Il sera présenté par 
l'écrivain Denys Gagnon. 

L'Association des auteurs des 
Cantons de l'Est ( A A C F ) , qui 
réunit quelque deux cents mem­
bres, célèbre cette semaine son 
c i n q u i è m e a n n i v e r s a i r e . 
L 'AACE a organisé trois salons 
du livre, réalisé un Pelit album 
des auteurs des Cantons de l'Est 
et elle fait paraître dix fois l'an 
un bulletin de liaison, Grimoire. 

Les Presses de l'Université de 
Montréal ont célébré la semaine 
dernière leur anniversaire. En 
chiffres et en bref : 20 ans, 
200 000 pages , 200 000 000 de 
mots. Et encore: six revues spé­
cialisées et 600 titres dans une 
trentaine de disciplines. 

• 
Le numéro de décembre de la 

revue LIBERTÉ est déguisé en 
arbre de Noèl, vert et rouge. Un 
numéro qui n'est pas thématique 
et qui propose des textes d'au­
teurs plus connus (Georges-An­
dré Vachon, Gilles Archambault, 
Jacques Morissette et Edison Si­
mons) et moins connus (Ginette 
Chouinard, Stéphane Mangouche 
et Anne-Marie Arr ia l -Duhau) . 
Les titres des chroniques ont été 
modifiés. « À suivre... » , la chro­
nique d'humeur, n'a pas eu de 
suite. 

• 
En collaboration avec des mé­

dias privés, le Salon internatio­
nal du livre de Québec a lancé à 
l'occasion de Noël une campagne 
de promotion du l i v r e . On a 
préparé 3 000 posters qui seront 

distribués par le Groupe Sogides. 
Le thème: «Offrez un livre à 
Noël. » 

M . Guildo Rousseay, profes­
seur à l'Université du Québec à 
Trois-Rivières. a reçu le prix Al­
bert B. Corey 1982, doté de $2 000, 
« attribué au meilleur ouvrage 
paru sur les relations canado-
américaines ou sur l'histoire des 
deux pays» , pour / 'Image des 
États-Unis dans la littérature 
québécoise (1775-1930), paru aux 
éditions Naaman de Sherbrooke. 

Pour l'édition critique de la 
c o r r e s p o n d a n c e de L i o n e l 
Groulx, la Fondation Lionel -
Groulx demande à quiconque 
connaîtrait ou posséderait des 
inédits de la correspondance de 
l'historien de communiquer avec 
la relationniste de la fondation, 
Mme Juliette Rémillard, au nu­
méro (514) 271-4759. On peut 
virer les frais. 

Le philosophe jovialiste André 
Moreau ne doute de rien. Dans 
son dernier ouvrage, le Plaisir 
est sagesse, il é c r i t b r a v e ­
ment: « J e n'appréhende aucun 
échec. Je suis bien au-dessus du 
jeu aléatoire des événements. Je 
vis dans une sorte d'immensité 
consciente que j 'appelle le cos­
mos intérieur. Rien ne pourrait 
m'atteindre. Aucun danger ne 
me menace. Je suis plus fort que 
le destin. » 

Les 
bienfaits 
d'un Nobel 

BOGOTA (Reuter) — L'at­
tribution du Prix Nobel de 

l i t térature à Gabr ie l Garc ia 
Marquez a eu une conséquence 
inespérée pour la population 
d 'Araca t aca , v i l l e natale de 
l 'écr ivain C o l o m b i e : ils vont 
dans quelques jours bénéficier 
de l'eau courante et potable. 

Un porte-parole du gouverne­
ment a précisé que les 15 000 ha­
bitants de la vi l le pourraient 
ouvrir leurs robinets le 20 dé­

cembre. Ils pourront également 
jouir dans quelques semaines de 
l'électricité, du tout à l'égoût et 
du téléphone. 

Arataca avait connu une cer­
taine prospérité dans les années 
30 au moment du « miracle de la 
banane». Depuis, elle était tom­
bée dans la pauvreté et l'oubli 
jusqu'au jour où le jury Nobel a 
décidé d'honorer Gabriel Garcia 
Marquez. 

POUR 
TOUS UN DOSAGE 

MAGISTRAL d'action" 
d'émotion, de comédie 
et à l 'occasion de poésie." 
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EN 1925, LOUIS B. MAYER, PATRON DE LA 
METRO ENGAGE LE REALISATEUR SUEDOIS 

' MAURITZ STILLER QUI EXIGE QUE SA JEUNE 
PROTEGEE DE DIX-NEUF ANS, GRETA GARBO, 
SOIT, ELLE AUSSI, ENGAGEE. EN AMERIQUE, LE 
SUCCES TARDE A VENIR POUR STILLER MAIS LA 
PERSONNALITE DE GRETA GARBO S'IMPOSE DES 
SON PREMIER FILM ET ELLE ACCEDE 
RAPIDEMENT AU ZENITH DU PARADIS 
HOLLYWOODIEN. 
AVEC KRISTINA WAYBORN, BARRY BOSTWICK ET 
BRIAN KEITH. REALISATION DE JOHN ERMAN. 
A TELE-SELECTION, A 20H00 

< < c > . 

•Ala télévision de Radio-Canada 
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LA MAISON DU LAC Salle 1. 7h15 

ALLEMAGNE, MÈRE BLAFARDE 9 h 1 s 

LA PEAU de Liliano Cavani Salle 2, 7hOO 

PASSION de Godard, Salle 2. 9h30 

à A L'AUTRE CINEMK ÏÏÏÏSi 

Vous êtes, de loin, le Premier ministre 
provincial le plus payé du Canada. 
Tant mieux pour vous I Mais... 

VOUS N'ALLEZ TOUT DE MEME PAS 
DÉCRÉTER LE CHAOS SOCIAL ! 

• 

Alliance des professeurs de Montréal 

Les compagnons sont de retour 
N i c k N o l t e m 

est un flic 

E d d i e Murphy 
est un forçat 

Ils se détestent Tun et l ' a u t r e ils 
ont besoin l 'un de l'autre encore plus. 

Et la dernière chose qu'ils auraient 
cru p o s s i b l e , c'est bien de se retrouver 

du même cote. 

• - \ • 

PARAMOUNT POMES PRESENTS A LAWRENCE GORDON PRODUCTION - A 
WAITER HILL AM NICK NOLTE - EDDY MURPHY • 48 HRS' ANNETTE O'TOOIE • 
MUSIC BY JAMES HORNER • EXECUTIVE PRODUCER D. CONSTANTINE CONTE • 
WRITTEN BY ROGER SPOTTiSWOODE AND WALTER HILL & LARRY GROSS AND 
STEVEN E DE SOU2A • PRODUCED BY LAWRENCE GORDON AND 
JOEL SILVER • DIRECTED BY WALTER HILL A PARAMOUNT PICTURE 

DÈS MERCREDI ! X*. 
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• • 

DIVA 
Bern 4 268-2115 7 25 9 40 

LA QUARANTAINE 
Doupnin 2 721 6060  
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Le Festival de la chanson 
de Granby: une tradition 

Ronald Bourgeois et Marie-Denise Pelletier, gagnants du Fes 
tival de la chanson de Granby. 

La Montréalaise Marie-Denise Pelletier 
s'est méritée le trophée « Dame de la 

chanson» et le premier prix de la catégorie 
interprète, samedi, à la 14e soirée de Gala du 
Festival de la chanson de Granby. Ronald 
Bourgeois, originaire de Halifax, devait lors 
de la soirée de Gala, présentée devant 850 per­
sonnes au théâtre Palace de Granby, rempor­
ter le p r e m i e r p r ix dans la c a t é g o r i e 
auteur-compositeur-interprète. 

J E A N B E A U N O Y E R  
Le jury présidé par Diane Juster devait sé­

lectionner des gagnants parmi des candidats 
de choix. Alain Quessy de Drummondville 
m'a particulièrement impressionné lors de la 
répétition générale et peut-être que ses trop 
longues interventions entre ses chansons l'ont 
privé du grand titre. François Brouillet et Ro­
bert Bourgeois nous permettent également de 
croire que la relève est solide et qu'il y aura 
éventuellement une musique nouvelle sous le 
soleil québécois. 

Les interprètes étaient féminines chez les 
finalistes cette année. Suzanne Turbide, 
Roxane Potvin et Solange Campagne qui arri­
vait d'aussi loin que Willowbunch en Saskat­
chewan ont. livré une chaude lutte à Marie-
Denise Pelletier. 

On a remis aux gagnants des bourses de 
$1 000 et une montre de $400 mais oubliez les 
traditionnels concours d'amateurs. Le specta­
cle du Gala pouvait se comparer samedi à 
plusieurs shows professionnels. Mouffe avait 
assuré la mise en scène et pendant toute la 
semaine qui a précédé ce gala, des gens aussi 
connus que Gilles Valiquette et Raoul Duguay 
ont participé à des ateliers sur l'écriture, la 
composition musicale et des spécialistes, ont 
informé les candidats sur les droits d'auteur. 

Après 14 ans, le Festival de la chanson de 
Granby s'est installé dans nos traditions. Il a 
déjà permis à Fabienne Thibeault de se faire 
connaître mais il y en aura d'autres. La relè­
ve chez les francophones, est nécessaire. 
Dans bien des cas, urgente. 

DERNIÈRE DE MARGE GILLIS AU CENTAUR 

Christopher Gillis éclipse sa soeur 
S E C R E T S , spectacle de darse solo par Margie Gillis Artiste invi­
té: Qmstopher Gillis Avec le concours de Mlchol Thernen. musi­
cien Eclairages Jack Udashkin. Vendredi soir, au Théâtre 
Centaur. Oerniere hier. 

Programme 
• QUAND T U FAIS UN VOEU A UNL ETOILE Chor M Gillis 
Mus : M Thnrnon et Greg Kratch. 
• DUET. Chor Paul Taylor Mus : Haydn. Avec Maryie o! Christo­
pher Gillis 
• MOI... KING KONG (1982). Choi Paul-Andre Portier Mus 
Charles Mmgus Cost.: Pamela Jayne Designs 
• BROKEN ENGLISH (1981) Chor .: M Gillis Mut Marianne F,u-
Ihfull. 
• WALTZING MATILDA (1978) Chor: M Gillis Mus Tom Waits 
Coat, peint à la mam par Josée Arsenault et Sylvie Thibcdeau 
Construction: Pamela Jayne Designs 
• THIN ICE (1981) Cher Christopher G.llis Mus >oko Ono 
Cost M et C Gi iis Avec M et C GiHir 
• S E C R E T (1982) Chor : M Gillis Mus M Thc 'Mon Cost K u u c 
Ohno (robe): Patrick Elliott (cap«) 

Il ne devait pas rester une seule 
place libre dans le Centaur 2 ven­

dredi soir pour le programme de Margie 
Gillis avec son frère Christopher, de la 
Compagnie Paul Taylor de New York. 
Ce dernier participait à deux des numé­
ros de la soirée, le reste constituant des 
reprises des deux autres programmes 

de la danseuse qui ont débuté le 24 no 
vembre dernier sur la même scène. 

JEAN-PAUL 
•ROUSSEAU 

Et à la fin, ovation debout nécessitant 
un rappel. C'est dire le pouvoir de Mar­
gie Gillis sur son public. Pouvoir cette 
fois augmenté par la presence de Chris­
topher, lequel possède sur sa soeur 
l'avantage d'une telle technique que par 
comparaison, celle-ci en paraît désavan­
tagée. 

Mais, cela commence a .*»e savoir, ce 
n'est pas par une démonstration pure­
ment technique que Margie Gillis opère 

sur son public. C'est par le don total 
d'elle-même, notamment au chapitre de 
son vécu humain. Encore vendredi soir, 
j ' a i vu un public captivé par cette géné­
rosité sans réserve — et Margie Gillis 
elle-même quasi subjuguée par cette ré­
action. C'est l'une des plus belles his­
toires d'amour entre une artiste et un 
public d'ici et c'est merveilleux à sui­
vre! 

De ce qui était nouveau au program­
me, Duet de Paul Taylor est tellement 
relevé chorégraphiquement que le reste 
en souffre par comparaison. C'est ici 
que le fini technique et le contrôle de 
Christopher laisse Margie en seconde 
place. De quand Duet date-t-il et cela a-
t-il été fait pour-eux? Je ne sais, mais 
c'est du Taylor « classique » aux enchaî­
nements coulants et naturels. 

Et voici cette fois Christopher en cho-

régrpahe dans Thin Ice. Cette pièce 
orientalisante a les traits de « Walking 
on Thin Ice » de Yoko Ono — dont je n'ai 
jamais été un grand admirateur ni de sa 
personne ni de sa musique. Ici, fort peu 
de danse proprement dit pour Margie, 
utilisée en vestale de quelque rite japo­
nais. Christopher, lui, s'y livre à une 
marche ou alors à des sauts qui ont la 
carrure et l'absolutisme du samouraï. 

Si Broken English ci Waltzing Matilda 
opèrent par une suite de rictus douleu-
reux, Quand tu fais un voeu à une étoile 
paraît parler de la fragilité du bonheur. 
J'aime de plus en plus Secret comme la 
précédente une pièce nouvelle de cette 
année; le solo de flûte de Michel Ther-
rien est poignant et substantiel. Et de 
moins en moins Moi... King Kong de 
Paul-André Fortier, l'une de ses oeuvres 
les moins explicites. 

Offrez-leur de défier 
ces casse-tête 
à prix-défis! 
Le cube Rubik. L'original! Plus de 3 milliards de 
combinaisons mais 1 seule solution! 

1.99 
Alexander's star, l'étoile qui va encore plus loin 
que ie cube Rubik avec nombre de combi­
naisons casse-téte. 

4.99 
The missing link, le chaînon manquant... mais 
la seule chose qui manque vraiment c'est la 
solution! 

3.99 

La revanche de Rubik. Le cube 4 sur 4 
sur 4 avec un quadrillion de 

combinaisons! 

Achats en magasin seulement. 
Jouets, rayon 762. 

En vigueur jusqu'au 23 décembre. 

/ i y 
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DE NOEL 
son plein ! 

mi 
Le lundi 13 decernbr 
c'est votre journée des super aubaines, 
â la Baie! 

Surveillez l'horloge! Car lundi, de 18 h à 21 h, 
vous pourrez profiter de rabais incroyables... 
aux heures indiquées ci-dessous! 

Achats en magasin seulement. 
En vigueur aux heures indiquées, 
le 13 décembre seulement, 
dans tous les magasins 
sauf indications contraires. 

Le 13 décembre 

18 h à 19 h seulement! 

50% 
de rabais! 

de rabais! 

Nécessaires à tapisserie 
La Baie. ord. 7.20 à 34.00 

3.60al7.00ch 
Artisanat 

Sacs de sport 
La Baie. ord. 9.98 à 29.98 

6.65 à 19.99 ch. 
Articles de sport 

Chaufferettes Sunbeam 
au kérosène 
Modèle G30A. La Baie. ord. 279.99 

199.99 ch. 
Quincaillerie Pas à Laurier. 

Le 13 décembre ! 

19 h à 2Q h seulement! 

I$^JQ R a c ? u e t t e s d e racquetball 

Le 13 décembre 

20 h à 21 h seulement! 

de rabais! 

10% 
de rabais! 

La Baie. ord. 9.99 à 64.93 

6.66 a 4 3 . 2 9 ch. 
Articles de sport 

Sèche-cheveux Charlescraft 
Puissance de 1500 W! 
La Baie, ord. 17.99 

15.99 ch. 
Appareils d'hygiène personnelle 

Tous les jeux à plateau 
au rayon des jouets! 
La Baie. ord. 5.88 à 16.99 

5.29 a 15.29 ch. 
Jouets 

25% 
de rabais! 

Toutes les chaussures athlétiques 
au rayon des articles de sport, 
pour hommes et dames. 
La Baie, ord. 30 .00 â 84.98 

2 0 . 0 0 à 74.98 la pai. 
Articles de sport 

Tous les stylos de $20 et plus 
du rayon de la papeterie! 
La Baie. ord. 20 .00 â 135.00 

1 5 . 0 0 â l 0 1 . 2 5 c h . 
Papeterie 

Et profitez aussi de ces spéciaux, toute la journée du lundi 13 décembre, jusqu'à 21 h! 

*10 
de rabais! 
Cardigans 

pour dames 
La Baie. ord. 22.97 

12 ch. 
Baymart. vêtements sport et pour 

jeunes filles. Pas à Rockland. 

§6 
de rabais! 

Chemises de nuit 
courtes pour dames 

La Baie. ord. 10.97 

4 97 
ch. 

Baymart. tenues de nuit 
Pas à Rockland. 

50% O 
de rabais! 

Culottes pour dames 
Blanc seulement 

La Baie. ord. 3/3.48 

.50 ch. 
Baymart. dessous féminins 

Pas à Rockland 

Nappes 
de Noël 

en polyethylene 
facile à nettoyer. 

Environ 137 cm 
sur 229 cm 

1 79 
ch. 

48% I 
de rabais! 

Napperons en 
paille tressée 
ovales d'environ 
31cm sur 46 cm 
LaBa>e. ord 87 en 

79 4/1 
Baymart. linge de maison. 

Pas à Rockland. 

S 2 à s 5 
de rabais! 

Nappes en coton 
à imprimés 

Environ 86 cm sur 86 cm "|97 

3 
517 

La Baie. ord. 3.97 

Environ 127 cm sur 127 cm 
La Baie. ord. 7.97 

Environ 127 cm sur 173 cm 
La Baie. ord. 10.97 

: h . 

97 
ch 

Baymart. linge de maison 
Pas à Rockland. 

$4 à 55 
de rabais! 

Chemises sport et 
chemises habillées 

pour hommes 
La Baie, ord 12.97 à 13.97 

97 
ch. 

Baymart. vêtements pour hommes. 
Pas à Rockland. 

50% 
de rabais! 

Figurines Doulton 
La Baie, ord. 50 .00 à 3 0 0 . 0 0 

23 îsœ0 :oo 
à î v J V / ch. 

Porcelaine fine, au centre-ville 
Montréal. La Capïtaie â Québec et 

Place Laurier â Sainte-Foy seulement. 

50% 
de rabais! 

Linges â vaisselle 
en coton gaufré. 

Environ 38 cm sur 63 cm 
La Baie, ord. .97 ch. 

79 

36% 

3/1 
Baymart. linge de maison. 

Pas à Rockland. 

O 
de rabais! 

Linges â vaisselle 
en coton gaufré. 

Environ 28 cm sur 28 cm 
La Baie. ord. .47 ch. 

79 6/1 
Baymart. linge de maison 

Pas à Rockland. 

50% 
de rabais! 

Chopes décoratives 
Royal Albert 
La Baie. ord. 14.95 

747ch. 
Porcelaine fine 

50% 
de rabais! 

Tous les verres en cristal 
sur pied en assortiment 

ouvert au rayon 
de la vaisselle! 

La Baie. ord. 6.00 à 40 .00 

3 OO 
à 

Porcelaine fine 

35% O 
de rabais! 

Ensemble de 20 petites 
lumières de Noël! 

La Baie. ord. 2.79 

IÇ̂ Boutique de Noël 

Fens. 

MAGASINEZ JUSQU'À 21 h, JUSQU'AU 23 DÉCEMBRE! 
Centre-ville Montréal: de 9 h à 21 h, du lundi au samedi. 

Succursales: de 9 h 30 à 21 h, du lundi au vendredi; de 9 h à 21 h, le samedi. 
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